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Et ces insignes religieux, proscrits par les lois anglaises, sur
lesquels la bénédiction du Pape était descendue quelques jours
auparavant, on les contemple avec émotion 1 on les tLaite avec
un profond respect I

Par les soins de la Reine elle-même, la dépouille de l'homme
d'état converti est portée dans une église catholique, et, sur le
cercueil, rayonne la croix de son baptême, le symbole de sa foi !

N'y a-t-il pas là, un miséricordieux dessein de la divine Provi-
dence ? .

On sait que le catholicisme fait des progrès de jour en jour
plus marqués en Angleterre.

Depuis le sublime appel à l'union fait par le Souverain-Póntife,
un zèle admirable se déploie dans toutes les classes de la société
pour amener la réalisation du vou formé par Léon XIII.

Eh bien, ces hommages rendus par les plus hautes autorités de
la nation anglaise au protestant qui abjura l'hérésie pour re-
tourner à-la foi de ses pères, feront une salutaire impression sur
les esprits.; ils applaniront sans doute pour un grand nombre les
sentiers du retour.

Cette foi catholique trop méconnue, cette foi qui a fortifié le
caractère de Sir John Thompson, éclairé son intelligence, et qui
l'a conduit ainsi au comble des honneurs, au faite du pouvoir, on
se sentira disposé à l'apprécier mieux; on l'estimera davantage,
et on finira par l'aimer.

Rien moins qu'une douloureuse immolation,irien moins;qu'une
mort subite étaient nécessaires pour cela.

La famille de Sir John Thompsou et la nation canadienne au-
ront la consolation de penser que leur chef. commun a. éié la
victime choisie de Dieu.

LECTURE POUR NOEL

Saint Antoine de Padonç et l'enfant Jésus
Dans la plupart de ses statues et de ses images, saint Antoine

de Ladoue est représenté tenant en- ses bras l'Enfant Jésus. Le
temps consacré à la sainte Enfance de Jésus, nous a paru propice
pour expliquer à nos lecteurs le miracle auquel se rapporte cet
uzage des artistes.

Pendant que saint Antoine de Padoue parcourait la France,


